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Meation de fil». p»s plui 

i peur le par* pli 

pu digérei 
, _ ,lueauecel.f 

attent pour «He en « i : i Ai 

rpeinraîvtrtt donc, bter, en police cor
rectionnelle, la dame P . . . pour Injures publl 
t*esl 

Msi 
M I h P W | 9 * 

N o » ivein ttgmMMer tes huées qui 
«ecMiHi M **sthet es- tasues ' 
fentes gai ne «ont prôduifcs 
•ortie des prieur, ntêr*. 

Dessi fe usént-r» sanlmleiw,pee>dant H trefet. 
_ l H e Gèmi té i t t f eMM* : • H w r ' 
• m * «M n o m . la foule nova verra 

répanda : « Taises- ' 

i Henri, baisse 

A émoi assneo 
mésseuM*! I 

La Gtriei n'est misa atora * soarire,et a ré 
pondu : « Noos w a a w ooodotmxjs ; s pré 
Mot, lu -m râpas n*o* ce ta compromettre, i 

Baaaot, très nerveux, n'a oeaaé de se proro» 
grenue par-

_ * T e a M a n e e «l'a» m » r i u>mtra.e;é 
Anse*, l i a i s . — La capitaine Guébo, du 

npegns eo China, oè il 

. 0 avait Isiseée fc Alger, fit CM 
Samoa dm éoetsur Bouriier. Lorsque son 
îuar—I da Chine, il fut a*is4 par des ti 
psisamnasésarainbons intimes entra ss femme 
at la médecin. 

La 29 janvier dernier, le oapvUiin* Guénc, 
asaisaulssnt te docteur Baorlter sor la boule
vard 4e ta Répablique, tira aar lai trois coups 
de revolver, qui ne l'aUaifraârent point. C'est 
an raison de cas faits •rail était traduit hier 

«pitaine Goého, qui raconte 
an sas détails. Il rapporte qu'il 

aanvrit SB jour que ses deaz fillettes, Agées d< 
M N et treize aaa, avaient été amenées psi 
M leroste dans la chambre de Bouriier, e 
fa'il an ressentit ane haine féroce. 

La presMant interrofe sosuite Bouriier, qui 
déclare ente la capitaine Goeho voulut surtout 
faire da scandale qni tarait rejailli rat 

Le capitaine Goého, s'adressent an lemorn 
Maire, qui fat Meesé par la belle destinée 
Bouriier, le remercie de sa modération è d< 

iret eupliqaa que e'est è loi que Bouriier 
awTd rld'avalr la vie sauve 
newreqaée per l'accident surrena a M. Maire, 
Il ait achevé la docteur. 

Le capitaine de soasres Communal, eon 
pagnon d'armes de Guého, crut devoir prévi 
nirson ami de la conduite de sa femme, afin 
d'éviter la remise des enfants a la dame 
Gaého. 

Apres les plaidoiries, la président demande 
a l'accusé o'il a quelque chose à ajouter poi 
sa défense, 

Le capitaine réporj aflrmativement. Très 
ému. il rappelle ses angoisses et, prenant 
partie le docteur Bouriier, il lui reproche, i 
termes très durs, la façon dont il s'est intr 
duil dans son ménage, comme médecin, ab 
santdes facilités ainsi données, aUant mér 
jusqu'à prescrire aa mari de s'éloigner de 
femme qu'il disait souffrante. 

Il fait entendre même que, on jour, 6 
suite d'ane piqûre que le docteur Roariier lut 
fil pour calmer un malaise, il dul *" 
porté i l'hôpital, on uns opération immédiate 
le préservs des suites très graves qu'aurait 
avoir cette piqûre. 11 termine en demand; 
an jury de juger entre lai et le docteur Bour
iier. 

— Je n'ai plus, dit-il, qu'à 

L'auditoire applaudit 
Quelques instants après, nn verdict 

rendu prononçant l'acquittement ùu capitaine 
Goého, que de nombreux officiers présents à 

M a n i l e s f s t U o t l anUcl«-r ica l f 
Angers, 5 juin. — Des incidents se sont pro-

s de la procession traditionnelle ururiM 
iU ta Fête-Dieu 

Cinq à six cents républicains avant L 
de violentes bagarres se produisirent. Deux 
gendarmefl et un architecte ont été grièvi 

Jk u t r e o _»_ y m 
T e r r i b l e s ine*asleUtoB_i 

New-York, 5 min.— Des inondation! 
Met de causer n'importants dégâts dans le 
sud da Keaeee, on le crue des rivières est li 
pis» grava observée depuis vingt ans. On 
compte plusieurs shorts. 

Des ponts ont été emportes, las en tare* rui 
nées et les exploitations de pétrole ravagées. 

Ka—ea-City. 
A la station da Cléments, des chaloupes ont 

du aller porter daa secoua tu* voyageurs. 
A Yots, une cesrtefne de familles ont da fafr 

. Las tramways ont 

i sont moMteneut incapables 

anir, anM oefiisUn entre deux trains de voys-
gwtraâi Mlaahiiilii ami Pacific Rail RMd, a 
vingt milles jdeKansaa City. 

Ntui personnes ont été tuées. L'accident 
est dO s M «a'aaaM wérsaiiinuis n'a pas tene 
aoejpta d'tia signai foi bisquait la voie. 

_ rVate-e D4e>e-Ka>iau> 

«•meai eea^aVhaisaaH «Mturaat tes trsviei es 

au des .uamSss ée aar ftuaaaU a «eue* 
leet, l e * s . M r i M T e i » T V a r % r r ; 

al eoei_ W euasteaujei g» M. Ueraé 
Ix^aajfc »raa>é 
_ IrMréfMtuWea 

rluuulll.lseTi -U feuuaiJN a* 

saarl iên. 

m» * *> r» miiiniii « H 

t aseaeiatioui et du psrsoaasl de le 

LES GRÈVES 
4 4rmaaaj/sa>i«a> 

La journée afe dutaaaahe suât fessée dans le 
aime le plus «bsuia. 
Vers onxe heures, a fe Maison d* Panoia 

des grévistes lillois de vi 
la grava maintenue a Armantières-Houplmos 

pas voulu se prononcer. Ils laissent : 
ira tisseurs Le soin da décider, inii 

dueflemeots'il y a lieu au non de reprendre 
le travail. 
' Avant de se séparer feu déléguée Ont voW 
l'ordre du jour suivant : 

U s déléguée de l'iggtaaulrutfon AsS travail 
un de la toile de la rigieo du Nord, réunis ex 

tmosassairemast Udia^nachs s juin ltM S le 
Maison du Pauple d'Armsatitres, conflnnuot 1M 
recelatians prisée drus les rAuaions des iî et H 

dos Coni m li
sions mixtes. 

len des cinq dispositions genéi 

de PV toile. 
Hetue dû tout tarif ceuéitiorti 

fon tar» (rtnérat et déftnftll 
B. Four les cûainea « s K tisser sur ua métier, 

— ElalioratiQu d'un tarif géaâral eUhli sur 1.-.-
besM du Uni de 186s SoesatéU et atajur* de 

r le* bases du tarif de 1889 complété et majoré 
12 OjO avsc dultege carré. 
. Pour les préparattou : ReresrftceUoe des 

ou tuvorisé 

difficile de stipuler dans ua 

tsi diepaatoment de force» poli-
~*nj ta proUtsxiat UxUla sa 

droit» « l'asistenM. 
i de : Vire l'é m a nu patio a des 

travailleurs, vive l'union des syndicats 1 
On croit que lundi matin fe travail i 

pris partout. 

S u r s i s d t n c o r p o r a t i o n A l 

classes de 1901 et 1902, de la subdivii 
Lille, di&ponséa pur le conseil de révision 
comme ayant an fxutâ présent sous les dra
peaux et screcuxi en qualité (ta^peU. qui dé
sirent obtenir un sursis d'incorporation vala
ble jusqu'à» retour de 08 frère, devront en 
faire la demande par écrit aa commandant du 
recrutement de Liile par L'intermédiaire de la 

Ils devront mentionner, sur cette demande, 
leur classe, leur canton et leur numéro de 

ldsse. lo canton, fe nu
méro de tirage et le régiment du f rare sous 
les drapeaux. 

l î n Jouir d e c o n g é — Le ministre do 
l'instruction publique vient de décider que les 
élève* des écoles primaire» auraient congé le 
lendemain de la fête de l'Enseignement laïque, 
c'est â-dire le ludi 20 juin. 

L M teo«*>tL— L*a • Hosatl célébreront cette 
année leur fûte de Koses au berceau même de la 
Société c'est* dire a Blangy, aux portes d'Ar-
res, a l'occasion ds l'iSxposftion riigtonale et sur 
tout du BeotMtrionél gui M tient actuellement 
en cette ville. Les littérateurs savants et srtutes 
des trois provinces du Nord se trouveront réunis 
en grand nombre le W juin dans cette excursion 
fleurie de roses et da poésie qui sera ptassdéa par 
M. L. Herbatte, conseiller d'Ktat, ongisaira de 

Les honneurs da le Rose seront laits au pein
tre Gustave Colin et a l'iu»U>neu des Hosati, 
Victor Barbier. 

Dernière Heure 
PARIS 

Elections au Conseil | enénl 

asea 
MM. Marquet, cona. sort., rad. 

socialiste 2185 E h 
rtimap. nationaliste 1731 
.Virio, socielists rerisionn. KM 

CourbaToie 
MM. Pûiieot. socialiste 4151 E l i 

Mtrrins, cooa. sort-, aatiio 3696 
VaiiToa 

MM. Dupont, cona. sort., nat. 4602 E l i 
Grave 4246 

Nouent 
MM. LaiMàoa, eons. sort., radie. 2077 E l i 

Hollet, natiesMtiate 1*60 
M o a t r a M 

MM. le D'Durand, radical soc. 1916 E l s 
Grandierc, nationaliste 2464 

I T T J 
IM. Marnn, mieiat. 4762 E l u 

Kmia, rad. «celai t76t 
Lever, répab. in«ap. H 

M. Lavieqae, co«s. sort, ne M repr «"otst 
pas. 

MM. Corminac.cons.s. rad.-soc. 31*3 R i o . 
Cbampand, répab.-soc. 25S1 

P u t s u u 
MM. Volin, socialiste 3981 E l a . 

Danois. natiodalilM tMI 
Vosasultrft. rad.-soc. 1171 

Aube ITU U n 
MM Forain, rad.-soa. 30m « I » 

Rsdlnsal, soe.-rtrol. SJgST 
NIMES 

HasMs) (** osuatoBl 
ImarUs 7.HS. - Votants « 061 

MM. Chutai, rntrionHM IM* 
iosias. radir»! M 
rWsaïa». ,0-raHs» W> 
fleiaoBâra, soc. rv>. s N 

Il « a berrottsfre. Il s'aflt 4e ratnplaosr M. 
Bertrand. s«nèra\, dfcéd*. 

M PHttm, aeaooipast»» a> M. Tisaiar. 

> la Clusassts. 
Uet aassjnot mt namnjmil 1140 eouaerts 
•ait 4M inlioial Warisisa I I 7 ont 
S oaooooaan. 

•aasrMrrpatt as BOMtiOBa tatfM. l i a 
tas radient 4M6onSs «joi. n-HI * t , 
ansatatioTM noaroir. 

A«»s.Maar room 4 i a a o y H i l i K s n L B 
est parti paar Poofras» I t a b s ; a * i m « B » 
lai a SU offert par la manicipatfaé. H a repris 
ka train poor Paris à 7 beoran. 

— w s 
USSS. 
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nséttio U'iaps euane faanés astnsenuv 

ROUBAIX 
>ï£mm^$ 
«iua bientiSt. comme Lepoutra, comme le sym 
pathiqun Suyet et son copain CsOty, eotaïao l 
pape enfin, le R. P. Diligent sera rtpubltcam 
Avec le toupet puénoaeénal des boas jésuites 
il luut e'sUuiitlro à tout, insi» passons. 

Il paraîtrait qae je 

I iT'an" 
_ IHtaat — il est mérné 

rofagnorde 1» fabrique, chargé d'éeonlerdans 
la région l'article qui a en tant de succès en 
France et qae l'on nomme «Liberté». Il traite, 
perait-H, ne sujet avec talent et la pratiqua en 

Ace propos, je roadrais connaître son aeia 
snr le bnycotage qni s'oreroe en ce moment 
à Houbuix. Que pense t-il de ces gêna blottis 
dans l'ombre des cloîtres uêsignsnt SAX coups 
des allameara les malbeureoses victiutes qui 
ont commis le grand crime de penser aotro-
mi-nt que lui, lear arrachant sans pitié tout 
moyen d'existence pour l'avenir. Que pense-
t-il de ces criminels qui se cachent derrière 
la liberté pour voua faire crovar da faim ? 

Mnit ia m'éloiirne de mon sujet. 
ignataent officiel pen-

• Housaix manse, clam 
U s fait parti de 1 

danl longtemps 
Croir. Dsceord, mais coux qui OBI connu, il 

Î ù quelque vingt ans,l'enseignement pratiqué 
l'école où le R. P. Diligent était professeur 

0fSc.el.s6 rappelleront qu'àcq tempa-Ift la gent 
cléricale, préférait de beaucoup cette dernière 
aux écoles des frères, moins clérîoalas assuré 

Pour terminer, le pta« journal lance un 
coup de pied an feus Roubaix Rénublieain s; 
comme elle, en ollet.nous ne pouvions puist-'r 
la suvo... dans Les coffres du dealer de Saint-
Pierre et quoique émargeant aux fonds 

quand il le faudra, 
le bon Dieu, « Roubaix Républicain « 

ressuscitera pour rgWéC aostn tes, oppregsour^ 

t r a r e r a la V i l l e . -
cité se couvrent d'oftiotiea i 

lesqin.'ls ou voit an monsieur trôs grand, 
riblemcnt grand, coiffé d'an chapeau haut d 

i chapeau lui 
saea lettres, < de forma également. En grosses 

"i I • * > géant Hago s. 
Nous connaissions déj» un Hago, grand 
>mme. géant de la littérature, 

Irons bientôt 
des géants!!. 

SrrWî" 

•o, liouime£raud, géant 

Voilft qui a toujours pas-

in prêtant I' 
i voisins que beaucoup 

auraient roula être à la place da géant... 
Penseï donc II Être si grand .... 
Pauvres gens ! . . . S'ils s'avaient ce qu'il y 

a derrière « fr> voile » !... Ont ils réfléclii aux 
mille inconvénients, aux mille tortures qu'eu-
durent oes pauvres êtres oxuibés,offert* à la 
curiosité da peuple?... 

Mes lecteurs- se souviennent sans doute d'un 
itre géant qu'on sppelait, je crois, Goliath?.. 
» malheureux est mort après une atroce 
ronie, après avoir subi l'amputation dos 

deax îiimbas. 
Et c'est le ose de la plupart de oes phéno-
•mes: ils meurent lout jeunes, de nmladiei 
ili'lUiissables devant lesquelles la médecine 
Oilorne est impuissante, 

C4'rU(ït>eU «r . - tud.s prim«lr«si. -
Les sasajeaskj da carti.iuat éTuaassai priiunires 
auront lieu, pour Roubaix, aux dates et lieux 
oi-apre* : 

Canton Est. — Garçons, vendredi lor juil
let, école de la rue du Moulin ; tilles, 
t juillet, école de la rue du Coq Françi 

Garçons, vendredi S 
; Brésin ; filles, samedi 

9 juillet, écoie de la rau de No pies. 
CVmtV'A Nord. — Garçons, lundi H juillet, 

école de la rus d'Orun ; tilles, mardi 12 juil
let, école de la rue d'Omn. 

IProJe-t «lo rnitstrurtinn d'un nnavean 

iTrrèle da M. ta Prête, de département du Nord, 
on date du al insilfOt, use emmêle est ouverts 
sur le projiit de dêolaratîon d'utilité publique de 
la csnatractàoe d'en groupe «chaire rue Liuaé, 
appel* k aeeiearvlr les quartiers du Puut-Hougs 
et de BeaumoaL 

projet ci-doasus vis<l svec les pi^as 4 l'ap. 
•ra depoaé S ta mirrie pondant 'juinie jours 

du 6 jusqu'au 20 juin 1904 tnchtsivemesrt, posr 
W babtUiite »*n*traKit es preodrv oonusiit-
c tous les jours ée 9 haures du matts a midi, 

aide î S S lieureri du soir. 

«•ne S la Uaicie p*o>is it trois ] 

S l . i* ! i s l lqoc Munltulre «tu mol» de 
•al. - Naissance ï » • >êgttin.-* 9B«; HWgM-
«a f» ; s w t ses 11 ; UgStiuM<i 6 • iUlaiisaiis 
; Btsriages IOD , dieeroM *3 ; deçà* tau. 
Cesses tW» déeea. — Fièvre tvpJ.oMe 2 — Rou

geole 4 -Searletiea 1 —Coqueluche 2 - Onpes 
f-TaauieadasLi « - Caueer I - Uén«gitY| 
- QeegeetM H - Mslsden oW c nur 5 - Brea-
cauU ekreuiojae é — Puaunoaie 3 — Autres 
aftestioas de r appareil respiratoire 11 - Afvea-

' -leSoejeel ~ Piarruée 18 - Hetstaal 
i da «osa 1 — Meuésrtto I - Ommt 
s » - Débilité eém*. » - Mort «la-

leutê 1 - Sutrlda S — Autre» maladies 13. 
Il est mort il enfante de moiu» de t aa ; B ée 

1 k l eus; Il ée s a ftesa; as ^ S O S O M 4 B «J 
10 de é | k SÛ aus , «A de 10 as* M 

Sys.su.usai aséui Bw|sla>vé«, 71, rue Des 
uaiéaa, ftaufcesa.— Daateaa réonioa du 15 usai 

se rapportent k la rie 
taeMelt»q<tesiier.s oui 
M h le situe tion deseat-

tmmtm*é*r**fê*imm pnmtd* « 

> l legialaiiirn «a Umr 
sa «jas vieeu 4a lfter éjtaa 

• eepU éeT «ssaus. *a liiàlTrt éae ftC^^rae 
VSrHtmMHt 
e W eaasai é Ja 1 
Deêoartee, Ronsetx 

eiaUoe arofeeaisaaall» useï 

i * * - * * 

Buttés de toute aatUre; la plupart _ 
vivent su jour letour, eeue aucuuegarsuttepeau; 
1, la:,.!., . ,:, etlut se plsegneist, sea e e u l t t -
son, dwl'iaolemontdeue lequel Us ee trouves* 
comme aussi de l'insu fusa ooa et de l'iraperfec 
tiou des Wis qui auraient aoer but de ka proeé 

i t l k ROuA-BnE du défaut oosapls 

divers besolas qui 

lit en effet qu» : Il 
le l'isolement dam 

iDùHia •!*» 

K^& C«st pour répusslra S oes 
)tra a«eeoiasfe« e été fondée. 
L'ertiote IV de née statut* < 
it du Syndicat est de tirer c 

toquai ils se trouves*, de par la ua 
teur emploi, tous Isa «m p payée, eu 
- association, pour leur permettra ao ••> rnu-

Soer, s'instruire, s'aider ot aa détendre. Le 
, deue les limites et par les moyens que la 

du SI mare l"8t, meta leur disposition. 
11 faut tout d'abord qu'il» se cQnnaisaeut. C'est 

test rendei-*ma fecaltstiTe-
oWurntoirement te 

poarquei Ue se donnent randas-vues feceltati 
les huit jours, et of ' 

riimanoha de otiaqu< ainil que se voyant régultéreBaeat, ils peuvent 
plu* tacitement s'aider Les uns les autres. 

Le premier service qu'ils se rendent, e'est de 
9 renseigner sur les emplois qui pourraient 
evenir vaoasés. 
Un membre du bureau, dont ta discrétion est 

aignetueuts concernant 
0 place» d'ea>pk>ye» et 

Le syndicat offre auss 
stanoe matérielle, grl< 
utimos par moiaetaux dosa qui peuveet ètr* 

nu, coaloméuiant k la '— ' 
, cas pvatsasWrs 06 le 
aivaut etfff"aiBei irateraelUmant 

ira produit par les < 
iQUion de chaque m 
s questions inléreesi 
iriant a la vie, ou k la situation des employés. 
uces libres at fraternelles discussions pourront 
ii lit- de bonnes résolutions, d'heureuses initia-
De toutes les initiatives du Syndicat, la plus 

honorable et la plus léooode en résultats a SU 
k présent la création des Cours Pratiques 
aplabililô, d'anglais, d'allemand, da stéao-
:e, da da et vl ographio et d'économie so 
cours sont absolument gratuits et ouverts 
les hommes et jeunes gens, quelles que 
leurs opinions politiques et religieuses ; et 
t survis, depuis le muis de novembre, par 

. Les statuts prévoient 
îarades nécessiteux 

•-études qui 

améliorer leur situation ; 

, notre muvse est,& 

I reste notre unique objectif. 
où colle-ci fut 

L'Esprit qui nous anime est ua esprit de justti 
intente fraternité. Notre association n'esi 
sra jamais ni politique ni confessionnelle, 

et prétend r 

nous avoss établi notre siège social 
Saint-Louis, c'est parée que sens I 

ensemble d'avautsgiii s pas rencontrés ; une grande selle 

illes epéciulus pour n 

us est précieux, 

agréer monsieur, 

» fait jamais da politiqm 

niére, nnetable, dos chaise 
de la jaune fille, as mimw 
prévenue, vers tt h. 1|2 da 
chex elle. Le voleur était e 

arrivée de la demoiselle S.- , l'individu 
prit la faite. C'est un sieur V.,., contre lequel 
'ointe a été déposée k la police. 

A r r e s t a t i o n . — Le nommé Pierre Près, 
ans, couvreur, demeurant à sionscron, a 

H arrêté hier matin, rue da Huae, par les 
agents Luveugle ut Mathieu, sous l'inculpation 

Pour le bureau : 
Le Présideut, 

D. DBSRUMAUX 

L e s sirrlv 
arrivé hier au 
75boUea; fraises, 120 k-; 
perges, 1.0 bottes : haricots vi 
obauts, 540 ; fromage. 250 k. 

k rnunll . — On peut voir actuel-
triue de M. SemoiT, photographe, 
groupa représentant la famille de 
M. Uémeut Durant 

photographie a été (alla t l'oeoaelon du 
mariage * • 

Clément Durant 
enfants ot petits entants. 

JJIIS qu'snres avoii 
il les jubilaires pu 

uliaituna c célébré leurs 

La « Granelo Il»rmmii.- a A Arme . 
otro musique municipale s'ust rendue hie 

Arras, peur prêter son concours k la premi 
(été fédérale daa : 

1 do la fédération t: 

;et(e fédération, 21 sociétés roubaisiennes 
«jk lassésuH. 
re vaillante aoeiété muaicale, dont la re-
ienVht plus k faire, avait été présentée en 
irtne», aux ArsgeoiSppar la Uvret progrsm 
< la fête : 
'. Grumli: Ttarmotie de Roubaix est une so-
1 de tout premier ordre qui est t'urgucil de 
balx et une gloire peur !• Nord. » 
e vieille et illustre Harmonie compte, eu 
aroii les trois ou quatre premières musi 
le France et d'Europe, et si elle a des ri-
j la liste des prix remportés par la Grands 

Harmonie, ainsi que la nomenclature des villes 
. elle fatsodsmée. 
Lee directeurs, ajoute le livret, furent loua des 

__-tietee de premier ordre : Charles Wugb, qui 
ls dirigeait encore ou 1351; Victor De.anuoy, un 
Lillol», grand prix de Rome, ancien chef des Ca-
nonnieri de Lille ; CSémaut Broutia, également 

1 urti de Rom", qui mourut tout jeune très aotit et très aitaé, ds la 
Grande rtaratoAM, est M. Cattoeu. 

La rayoge 

k la Grand» 
a ue banquet plein d'entrain 

«berge 

ds M. Tuéodoiu féabais. directeur du Coanervn 
' ska ée Péris. 

Veeei, dit-41, 
OnutO» 

•nausée r 
ibonnet, W 
ans. - Aohhne 

_éteaa, « asm- -
dsfsautouaed.au a 

seaU nu lieu dans la saite 
dee Cuaonrts, rue Imnatnie, 
de M. Théodoi ~ 
entra de Paris 

" "K 
HarmtMu qni renurnut deeré 
Undaisss dllanmsnr : MM. BaseU 

Dubônnet, M sns do présenos. — Dsssré iisissai 
Aohhne Dahemat, « ans. — Ilenri 
as» - Allred «eafy, M sas - rlo 
rf;IB sns. -AswusseWilless.ttSM 

Diplôme d'honneur : MM Artfau 
nue de présence. - .Alfred Turueliu. 

••Ha rWsnr,' 

Arthur Lauuv, 10 
atéjetas, f» sue. -

« aaa. - Paul rwsner, « 

MM Osstsen Milly, M sas - BaMte Tiawr-
keaa, f» eue - Pterîe OnneasM. M an. - U a 
roui, 14 ans —ftsntU Onheyas.,» ane — Cfcnr-
n suuenèguy. K se» - Aranea- Mrs, tS ane -
uaenvn LMptneoue. U n i - Pterm Vnrheegua 
I esse - Sérepaen faonstnert, H aaa. 
A u milieu éee vivats et eue fssaeaa IraaMaMaaa, 
I. Ratant, 11 utamt éttenviei, ensnere M Cet 

njs l^xpeetétee ne dsét n«uir Heu U 
Ce dernier, donné devant usa nsate 1 

Ma, a éUtout MiaplaBueaé nwan>iaaoa, la Ou**» 
fUrmomi* surtout a été resnaniaabU.ef ' 

'Z&z 

u«l« l ta 

m 11 Un, s procédé 

-M. l.-B. Loutiii 

aesMsMée gi-ué 

r flgé de S8 sns, demeurant 
Wattrelse, BJaooa au eor-
•^basl, S est lnft «ne grarti 

Menus fsiltN — 
ue bague h la patte, 
541e Fidèle, r ' 

jeursnt rue L 
lait des Saurs s 

ngeon voyageur ayanl 
t réfugié chex M. Mo 
e Molière, si. 

I ans, ménagère, de 
rSaLeruhieo. qui cnnil 

• les tombée au oimalw 

LfMINOL Saoon pour te Linge, IM Ltinet, 
les Flanelle» et le Ménag* 

VILLE DE ROUBAIX 

Condition publique de» matière* i e x 

Mouvement de U 

• peignées 
filées 

»t mousses atS Sz\aal 
2» » 906 

Totaux 4 247 4M. 121 
e : 15.280 kilogn. 

. opérations. 

B. B1PPÉR. 

pm—tpemmemmm 
'uuùiMéir grafu, et tan* 
snoaue légitima défense : 

d* riensIJÏMI, T 
Il net vrai apa l'JBrAo auwrj une M con

cierge est raewM sur aèn pfuwuéraa déclara-
>ns è'apraa lenqnalloe U avait tiré aar lor-
e de son maître. 
Mais ee revirement peut paraître sujet à 
ution. Nous an avons connu da pareils ; ot 
m savait comment ils avaient été proraqués. 
Bref, les deux inculpes ont été mis en li

berté. Oo ns pouvait plus loqitemps mainte-
prison, comme de simples maraudeurs, 

doux, personnages aussi considérablea et si 
bien défendus. 

L'EVfce dm Nord ne réclame pour n i et 
pour leur héroïque conduite que dacliatau-

La grande fBta mutualiste 
onoeiioa, la grande fête uaatnttUate. Le tiuocns 
qu'elle a obtenu a é^eanwdéruele, If. Cesi 

^érier, ancien Psésidunt de la Républi-
vait accepté de présider celle mémorable 

BaénidaBHd'bosuisurdeU Soaiété hidustnella. 
Dimanche matin, M.Casimir Périera visitai 

le dispensaire Léonard DsneL la .Société de 
de l'enfanee, rue de la Vignette. 
oa du présidant, il a été reçu par le 

VMM-président et le secrétaire général. 
Il a assisté k une partie de l'eaaanen at de Ls 

pesée des enfante assistés de la Société. Il t 
ensuite visité le dispensaire at s'en*, purtlca-
liérement intéressé aux explications qui lui 

été fournies par tes membres da bareaa 
l'organisation de l'assistance aux môres-
rricéeetsurlu pasteurisation du lait fourni1 

h celles qui ne peuvent pas allaiter. 
A la Société Industrielle 

.en président de la r\épubHqne s'est 
ensuite rendu é la salle de la Société Indu: TOURCOING 

Un. v a l e u r «tMiacteas:. — Pendant que 
la demoiselle Céline S ... 27 ans, couturière, 
demeurant rua de Nerraaodje, cour Canbier, 

1 domicile et se mit 

mette, direoteur de l'institut Pssleur; Edouard 
Agathe; Fooberl.nscréUire général de l'Union 
des sociétés de secours mutuels du Nord; M' 
Dubron; M. Siegfried, député; M. Manilles n, 
directeur du Muséu social; Picot, membre de 
fsuasaam 

Apres la lecture du procès-verbal, la révi
sa d'an article des statuts, on nomme deux 

nouveaux administrateur», MM. Pinet, de 

Médsilles d'nrgent. — MM. Poubert de 
Lille ; Poutrinou, présidant de la Société U 
Hrateeneila de Chéreng ; Mïssu,président de la 
Société de secours mutuels des Voyageurs de 

Denaax, présideot da lq Société 

R n c il'Ansj'IeU'pr*-. Claaesemeat 
nlion^maata."Enquête d'utilité publi
que. — Dans sa séance du 10 mare damier,le 
Conseil municipal adopta fias projet tendant 

la réseau des voies pa-
ines, BOUE la dénomination de 
rre, a la fixation des aligoemoou 
eu état de viabilité d'une rue 

ouverte dans la propriété de Madame veuve 
Potlet, entre les rues de Doakerqae et de 
Mulhouse. 

Les plans, devis, cahier des charges et l'en
gagement souscrit par Mme veuve Pollet sont 

isà an a enquêta d'utilité publique jus 

A l'expiration du délai, c'est-à-dire les 15, 

Uecenavenient des chevam. . — La oonv 
ilssion de recensement des chevaux, Juments, 

_iuleU et mulessoeceplibtse d'être réquisitionnée 
peur le service de l'armée, innU-nmeuto es) ee 
rooment k Tourooing. place Thisra, at termine 

pérations sujourd'hui. 
tie oonimissieu est composée de MM. Ceux, 

lieutenant aa lfa nstuseure a cheval k UUe.Dos-
osrpestriee, v^léiiaaire, |>ueeulomhier. cmaeiUar 
municipal, Dumortier, membre civil, Traaaol, 
brlgtdior faisant fonction de 

PnpstUtiein «•tranigeVre — Du H mal au 
Juin, il est arrivé t loureoiog 14 pareoenen ée 
ntioualtté éU-angére : & uotunies, 6 lenusee et 3 

Il er> cet parti un nombre égal aa 44eosspeaast 

prochain 
à S h. du soir, pour delmé 

nlcipat de Mouvaux se réonti 
en aeance ordinaire, à ftji. dL . . . 
rer sur las diverse» qaaatioae porséea k l'ordre 
* i tour s ' — 

1 Uu.ii 
n u v l u l 
l«k> -

Budget •dditionnel de la 
mriwiH— 4. dudgnt primitif delà 
tejr lBOû — Se Daiasode da souUea de femUle-
Mt*mis4tame *o*Umirt. — Peadst la mois de 
«I U n été enregistre nu seveau ds l'état-aivU 

ée Mouvaux : 1* neiwsswes, I ménagea. I déoés 
Uribuna auxduléresvtes cnusse senrnotan : 
Coogestioa 1. hiumsliiks sigun 1. débilité *—• 

VILLE DgJPOURCOLNO 

CotidiUoa puaiiqus) daa maiièréa) tex-

Bntrèta dm 90 mmi a* 4 juin t9Û4 
amen peignées. 
ai*es Hées . . 

r 
Arthur BONTE. 

L I L L E 

La «atruvm* d a To«i*ooixrf 
VEcfto dm Nord s indigem fort eme la Par 

«est e s Usu* a* «aé enastre M. ssuutorel, 
prii*-r' f r r ' i — jours, eo état farsoatapoa. 

Saint Lucien, de Loos. 
Médailles de brenie. 

Lannoy,, administratenn 

L'essamblée générais proehsiue est fixée à 
Cambrai. 

La distribution se termine aa moment où 
M. Casimir Périer, qui était allé rendre vl 
site k M. Eugène Roche, président d'honneur 
da la Fédération des sociétés de secours mu
tuels do Nord, retenu loin de nette fête par 
une cruelle malacie, fait son entrée dans lu 
salle. On lui fait une ehaude ovation, de nom 
breusee mains ae tendant vers lui, l'ancien 
président las serre très simplement ot avec 

e gracieuse cordielité. M. Vincent cède lé 
àaidence k M. Casimir Périer, et lui eoahaita 
bienvenue. En mémo temps qu'il le remer-

oîe. il rend boasmage h l'homme qui, investi 
des plus hautes fonctions de l'Elu t. en est vo-

Vousètas venn, dit-Il. en terminant, snr 
la terre de Flandre où germent les plus bellas 
manifestations de dévouement et de généro-

leasenca da vos paroles ne pourra donc 
quo faira germer d antres sentiments géné-

M. Mnbilleau déclare ensuite 
uno mission qui lui a été confiée au congrès 

de Nantes par las délégué*des 1.300.000 mu
tas liâtes. 

Expliquant enr quel terrain l'accord noces-
>ire a été conclu entre la Mutualité et l'Hy

giène sociale, Il démontre que ls mutualité 
_" it surpasser la seconde oeuvre en prévenant 

maladie par le bitte centra le mortalité 
iofsDlile, la tuberculose et l'alcoolisme. 

L'orateur rend hommage à M. Casimir 
èrier, fondateur do l'Alliance d'hygiène so-

cisle.qul s'sst ému a voir les travailleurs am
an sesul de la vieillesse don* un eut lamen

table. Il estime que l'adhésion de l'Union ré-
ionale des Sociétés de secours mutuels 0 l'Al-
unco d'hygiène sociale, l'alliance en somme 

de ls sslence at de 1* générosité, set le plue 
•tir garant du sucées. 

Apres loi, M. Siegfried parle des moyens 
pratiques pour réaliser rapidement lo rêve 
mutualiste. Comme tien des premier* moyens, 
il cite la logement a bon marché. 

DiéeouT* de M. Casimir Périer 
Quand M. Casimir Périer se lève, des 

applaudissements nourris éclatant da toutes 
parts. 

L'aoeien président ilo ls République de
mande tout d'abord k l'assemblée d'associer 

n da M. Vincent à-celai de M. Roche, 
pour sts raoteroier tous deux dé leur déroue-

L'arateur parle enjoUe des efforts réalisés 

Sir le Congcss de Nantes vers [avenir mutue-
lé, féHeite M. Hiihilteau qui eatenquelque 

r laaoiU' i de paix al de tmter-

termmanl M- Casimir-Périer, 
je fus placé sur nue estrade encore pin* éle
vée qn* ésHa-ai et j ' « mis dueeeudu. Sur 
cette assradé, il aUit trop difbeiLed* se faire 
voir et d* té faire entendre. C'est pourquoi, 
voulant me consacrer nux œuvras do mu

f t i v*eiu ha servir aurtoat aveo mon 

«nillant la tribane l'ancian nraaidenl l s 
la Rônôhliiiue exprime la aesir da serrer li 
«rus 4a marna petWitae rar 11 *aat qae Us ma-
Uialistos le considérant non soulnals«S son. 

L'orstoursat viranuail applaudi s. naanH il 
aort.no noiabraosee mains sa tenaaat aara lai. 
n set midi at 4eeri faand la saaaM est ta-*-. 

U MIFÊSOCE BE LltPfMHOSE 
A Irai, baasr. a 4saa4a • Us»» rfUnotln 

•sa. ta jamlSniase t tarasse a isnal i ' Mrt 
tooia» las aoaaMilaa dais science ss««cale ar 
do ta miuaali». 

>•«•> 
'.aaaoaal 

Uralta. Cri. 

dlrwe rare l'astrata an n t o l tseans «sa r». 

_ _ _ _ _ _ _ I paysans, coupnUaa m» ajselnajs, ssnaàs « • snéV 

l_» n>a • • - • - - r ^ , - l -ve^v«fml a éeé ^ 
i pn*v nsms de usa i s u U shaige du 1 Mais, an snonsieur qui a fsit tuer un boas-
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